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BEDOLOGTE : 

LES SOLS DE LA FORET DE TINTAINEBLEAU.— La Forêt de Fornt=inebleau s’étend à l1’Est du 
Pays de Bière jusqu’à la vallée du Loing. Grès et sables staupiens et calcaire. de Beauce 
constituent de sous-sol de cett: région d’intérêt agricole très restrèint, mais en frit la 
roche en place est soùvent recouverte de formations superficielles plus récentes: sables 
déplacés, limons tiès sableux ou alluvions diverses. 

Les sables de blenn purs portent en bien des points, surtout en terain plat, des pod- 
zols humiques PI. Près de la Croix du Grand Veneur, on peut obstrver le profil classique 
suivant: 

AO de O à 6 cm, humifèrc, brun; les 4 cm supérieurs sont riches en débris végétaux 
peu décomposés et aisément reconnaissables (brindilles brisées, aiguilles de pin, feuil- 
les); dans les 2 cm infériers, la matière organique est beaucoup plus évoluée et mêlée 
d’un peu de sable. AI de 6 è 17 em, noir foncé, très humifère et snbleux; la matière 
organique y est très évoluée. Ag de I7 à 46 cm, blanc grisâtre, de structure cendreuse. 
BI de 46 à 54 cm, brun noir, beaucoup plus consistant; les grains de sable sont liés 
par un ciment organique dans cet horizon d’accumulation humique. B2 de 54 à 6I cm, de 
teinte brune moins noire; l’accumilation ferrique se substitue à l’accumulation humique; 
un ciment ferrugineux lie les. grains de quartz; quelques concrétions. C nu dessous de 
6I cm; les sables blancs de Fbleau constituent la roche-mère. 

Les horizons B légèrement consolidés n’ont cependant pas la cons ntate d’un alios. 
L'indice d'entraînement est de 1/7, 5 aussi bien pour les colloïdes minéraux que pour 1e. fer 
libre. Ce podzol s’est formé grâce à la très grande perméabilité de la roche-mère. Si l’on | 
prend a = 2 (sables) le drainage calculé atteint le chiffre élevé de 256 mn; la végétation 
des pins sylvestres et callunes a également favorise l’évolution de ce sol par son humus =. 
acide. OS 

La teneur élevée en fer libre des horizons AI et A2 est due à l’iuperfection de la 
technique analytique qui extrait une partie du fer des matieres organiques. Il en est de 
même du pourcentage des colloïdes minéraux dans les deux horizons superficiels: l’a e 
à l’eau oxygénée ne débarrasse que très difficilement l’argile de la totalité de Le 
quand il y a beaucoup de matières organiques., On n’a pas toaujoune exactement ‘ce type dèe 
podzol humique. Sur les mènes sables, toujours à proximité de la Croix du Grand-Vėneur,les 
horizons illuviaux deviennent plus diffus et comportent plusisurs lignes d’accumulation 
hunoferrique superposces. 

Le type podzol humique PI əst assez répandu sur les sables siliceux. Citons simple - 
ment les sols de cette catégorie que l’on observe dans. la Plaine de la Hnute-Borne sous u- 
ne végétation à humus acide particulièrement caractérisée par un tapis herbacé de “‘olinin 
„caerulea. 

Dans les Gorges d’Apremont, on trouve des podzols humiques è accumulation éiffuse que 
P. Duchauffour a déjà signalés et qui comportent les horizons suivants: 

AO épaig de IO cu, Poir, humifère, légèrement sableux. AI épais de I5 cm, grisâtre 
sableux, contenant 1,5 % de colloïdes minéraux, 2,5 % de matières organiques et 0,4 Xe 

R de fer libre; le pH est voisin de + 6. BI épais de 45 cu, noirâtre, sableux, contenant 

) 2,2 % de colloïdes minéraux, 1,9 % Ai matières organiques et 0,7 o de fer libre; le pH 
est voisin de 5. B2 au déssous de 70 cm, srbleux, rouille, contenant 0,5 + de colloïdes , 
minéraux, 0,8 ó de matières organiques et 0,7 po de fer libre; le pH est voisin de 5,8. 

Quand la pente réduit de érninage, on ne trouve plus sur les sables da Fontaineblema ; 
en place ou ruisselés que des podzols ferrugineux PR., Près de la base du Tertre-Blanc près 3 
de Soisy-sur-Ecole, on observe le profil suivant sous une végétation riche en feuillus; —— 

| AO très reduit, formé de débris végétaux en voie de décomposition. AI épris de IÔ : 
cm, noir, humifère, sableux. A2 épais de 22. cm, blanc, grisâtre, sableux, de structure 
cendreuse; autour des racines il y a quelques traces humiques. B épais de 15 cm, ju 
rouille, plus consistant; horizon d’accumulation ferrique. C, sables de Fbleau blan: 
Les grès stanpiens sont assez souvent recouverts de sables de Fbleru qui portent. j 
.podzols ou des sols podzoliques. Quand ils nffleurent, on n’a plus que'des, sols erosio: 
PRIE, surtout sur les pentes, ou même par prete des OT ma à à Air 
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des tourbières hautes se fomaert sur les tables gréseuses imperssables et horizontales prak 
de la Grotte nux Cristaux; 1r végétation de sphaignes y donne v:. humus très acide (pH = 5.5) 
En réalité, ces petites tourbières n’ont qu’un caractère local ¿5 très exceptionnel. Bien 
que la constitution des grès leur confère une luperméabilité propre, il existe habituelle- 
ment dns les sables de très nobreuses fissures par où s’écoulent toutes les enux nétéori-" 
ques: 

Le CAlerire de Bernuce qui. forme les "monts" est généralenent sableux, recouvert d’une 
épaisseur de sable ou d'un lison très snbleux qui donnent aux gols un type caractéristiques 
Ces éléments superficiels sont vraisemblablsnent d’origine éolienne et plus ou moins analo= 
gues aux loess. Près de làa Croix-des-3-Frères, nous avons observe un profil qui présente Re 
les horizons suivants: 

AT, épais de 20 cn, noirâtre, hunifère, non calcaire, de structure assez particu- 
lèère. A2 épris de 20 cm, ocracé, sableux, très peu calcaire. BD, crlenire de Benuce en 
plaquettes, plus ou moins altéré dens sa partie supérieure. Une terre fine grisâtre, 
ferrugineuse, encore sableuse, occupe les interstices entre les placuettes calcaires. , 

C’est un sol lessivé légèrenent podzolique V£ puisque l’horizon A£ n’est ni cendreux 
ni très blanchi. Dans ce profil, le calcaire n’est pas la vraie roche-mère et le matériel … 
qui remplit les interstices- du calcaire constitue l'horizon d’accumulstion du sol, d’où la 
notation BD. L’indice d’entraineuent des colloïdes minernux 1/5.5 indique bien un sol les- 
sivé légèrement podzolique V2. La précense de calcaire en profonceur a provoqué la forma- 
tion de ce type de sol au lieu des podzols habituels de la étone Le drainage calculé e 
de IBI mn si l’on prend = I,2 en raison des carnctères ^o 1.3 ruche-mère et du sous-sol» 5 
La proportion faible mais sotate des éléments de la classo 2s poudres indique que la ro 
che-mère est ici un sable limoneux. = 

Les sols de ce type sont très fréquents dans la Forêt dë Fontainebleau et ges abords 
où le calcaire ne constitue j:m1is à lii seul la roche-mè: du sol. Par exemple, on peu 
signaler les mêmes sols lessivés légèrement podzoliques V2 sur c-lenire de Beauce reco 
de limon très sableux ou de sable aux environs de la Croix-de-So:vray et des Grands-Fe 
lards, ainsi qu’nu sommet du Tertre-Blanc de Soisy-sur-Ëcole. 

Quand l’épnisseur de la couche sableuse devient plus importante, le calcaire exerce 
une action moins intense et nous trouvons des sols podzoliques VI (plus exactement VIR) 
comne dans les Bois de nntenu-sur-Lunnin; il en est de même à £rbonne où le limon sableux 
repose sur les Sables de Fbleau. 

Sur le rebord de la plate-forme de calcaire de Beauce qui domine les sables de Fbleau 
on trouve cependant un autre type de sol. Ainsi, nous avons observé à Villiers-sous-Grèz 
le profil suivant: ‘à 

AI, épais de 7 cn, gris-noir, humifère, de structure généralement grenue, sableux, 
un peu calcaire. AR, épais de I4 cu, gris, de structure polyédrique, moyennenent pe qu | 
re. B, épais de 57 cm, rouge ocracé avec quelques zones blanchâtres, assez sableux, de 
structure polyédrique, nettement calcaire. C, épais de 2 m, roche-mère. Le calcaire de 
Beauce est altéré dans sa partie supérieure ot se présente commo une masse blanche et 
tendre; il est plus dur en profondeur et prend une texture en plaquettes; on y trouve 
des poches remplies de terre brune calcaire. 3 

Les horizons A2 et B contiennent beaucoup de cailloux calcaires. = 

Au dessous du calcaire de Beauce, nous avons des Sables de Fbleau mauves sans doute 
analogues à ceux d’Ornoy-la-rivière. Nous avons ici un sol brun calcaire lessivé R’5 sous 
une végétation forestière faible et dégradée par l’homne. On remarque quelques chênes. € 
pins. La srake herbacée est eurtout importante et comporte de nombreuses plantes répu 
calcicoles: Rubus caesius (en buissons), Eryngium campestre, Daucus carotta, Scabiosa 
lumbarin, Tussilago farfara, Euphorbia cyparissinse 

L'indice d'entraînement des colloïdes minernux est de I/2.I. Nous avons donc bien u 
gol brun lessivé calcaire K?3 avec un drainage calculé de 156 me; dans tous les horiz 
du sol on trouve une assez forte proportion de Sables de Tontainebleau. 

Les sables stampiens sont parfois recouverts de formations alluviales. Près du C 
four de la Elandée, ba Forêt de Fbleau repose sur des dépôts sablo-grayeleùx des " 
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jes pþateaux" attribués au Pliocène. On y trouve surtout de: sole podzoliques VIR et par- 
fois des podzols ferrugineux P2 avec concrétionnement dans lʻnorizon d’accumulation. 

Sur sous-sol imperméable (argile à meulière, marnes ver:es) entravant l’évacuation 
des eaux, les sables siliceux :: les graviers des hauts-platenux donnent souvent des sols 
podzoliques à gley: sous l'horizon AR, blanchâtre et sableux on trouve un horizon de glay 
BG argileux bleu-verdâtre (La riare-aux-Evées, La Glandée). 

Dans les plaines basses (La Vallée-de-la-Solle), les sables portent un dépôt de ruis- 
sellement riche en gravillons cilcaires, lui-même recouvert de sable siliceux sans calcai- 
re qui forme le sol. À proximite du Champ de courses, on peut observer le profil suivant: 

AO, epais de 4 cm, très soir, humifère, riche en débris organiques plus ou moins 
décomposés. AI, épais de IC cm, gris-noirâtre, sablo-humifère, de structure particulni- 
re. À?, épais de 40 cm, gris-jaune clair, sableux, encore un peu humifère dans le haut, 
de structure presque cendreuse. BI, épais de S cm, ocre-rougeÂtre, encore sableux, début 
d’nccumulation. B2, épais de 8 cm, brun-rouge, un peu plus compact, horizon d’accumula- 
tion ferrique. D, épaid de 32 cm, couche de sables blancs mêlés de gravillons calcaires 
comportant dans sa masse des zones très blanches (discontinues et epnrisses de 7 à 8 cm 
ou en bancs continus épris de I à 2 cm) consolidés par du calcaire (DK?) et d’autres, 
également consolidés par du calcaire, mais noires et enrichies en humus (DK’’). E, épais 
de 170 cm, couche de gravillons calcaires enrobés dans des sables siliceux jaunâtres. 

F, Sables de Fontainebleau purs non calcaires. 

Nous avons un sol podzolique fe’rugineux VIR à horizon d’accumulation, peu épais mal- 
gré la grande perméabilite du sol. Le drainage calculé atteint 256 mm et sans la présence 
lu calcaire des gravillons én profondeur, nous aurions un véritable podzol. On peut voir 
Le calcaire bloquer la migration des colloïdes dans les po¿hes siliceuses qui s’enfoncent ` 
lans la masse des gravillons calcaires: on retrouve latér: ement au contact des couches D 
t E les mêmes horizons BI et B2. “es zones DK? et DK’? ont dû se former sous l’action des |! 
Aux circulant dans la masse. i j "Lie 

L’indice d’entraînoment des colloïdes minéraux est de 1/6, Nous avons bien un sol pod- 
solique VIR. On peut remarçuer une légère accumulation humiau> no: décelable à l’oeil dans 
L’horizon B2. Quoique complétement dépourvus de calcaire, 1:: horizons A et B ne sont pa 
:rès acides en raison de ia remcrtée du calcium par les plantes. y 

Le sol porte une végétation herbue de garenne avec quelques vins sylvestres, bouleaux 
t chênes. Parai les plantes qui poussent sur ce gol déjà complexo, on peut citer Sarotham- : 
us scoparius et Erica cincrea cettement calcifubes et Dianthus Carthusianorum, Rosa eglan- 
eria et Scnbiosn columbaria plutôt calcicoles. 

Jacques DUPUIS. 


